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Introduction  

Le marchŽ des livres dÕembl•mes en Europe, 1531-1750 

 

 

Le sujet de cette th•se est dŽfini par un titre qui rassemble quatre ŽlŽments. DÕabord, le 

livre dÕembl•mes, imprimŽ et illustrŽ, abordŽ sous lÕangle de lÕhistoire de son marchŽ, cÕest-ˆ-

dire de sa production, de sa diffusion, et de sa vente. Le cadre chronologique sÕŽtend sur plus 

de deux si•cles, de 1531 ˆ 1750. LÕespace gŽographique, lÕEurope, est celui de ce marchŽ. 

Ces quatre termes nŽcessitent quelques prŽcisions.  

Le premier livre dÕembl•mes est imprimŽ en 1531 ˆ Augsbourg, ˆ proximitŽ des 

foyers les plus actifs du protestantisme, un an apr•s la Di•te qui sÕŽtait dŽroulŽe dans cette 

m•me ville et qui avait ŽtŽ marquŽe par la prŽsentation ˆ Charles Quint dÕune Confession 

signŽe par de nombreux princes et villes de lÕEmpire ayant adhŽrŽ ˆ la RŽformation montrant 

ainsi leur dŽtermination religieuse.1 La publication de lÕEmblematum liber, dÕAndrŽ Alciat 

(1492-1550) intervient seulement soixante-seize annŽes apr•s la mise en circulation ˆ 

Mayence de la Bible ˆ quarante-deux lignes, premier livre important par sa taille, imprimŽ en 

Occident, issu des presses de Gutenberg. Ce premier recueil dÕembl•mes para”t ˆ une pŽriode 

o• lÕimprimerie commence ˆ se dŽmarquer du manuscrit, quÕelle imita longtemps, sous 

lÕimpulsion de Luther et de la guerre des feuilles volantes qui ont contribuŽ au dŽveloppement 

des techniques typographiques.2  

On doit ˆ AndrŽ Alciat la premi•re dŽfinition de lÕembl•me dans une lettre du 9 

dŽcembre 1522, adressŽe ˆ lÕŽditeur italien Francesco Calvo :  

 

En ces f•tes de fin dÕannŽe, pour •tre agrŽable ˆ Ambrogio Visconti, jÕai composŽ un 

petit livre dÕŽpigrammes, auquel jÕai donnŽ le titre dÕembl•mes : par chaque Žpigramme, je 

dŽcris en effet quelque fait tirŽ de lÕhistoire ou de la nature de mani•re ˆ faire voir quelque 

chose dÕŽlŽgant, ˆ partir de quoi les peintres, les orf•vres, les fondeurs puissent rŽaliser ce 

genre dÕobjets que nous qualifions dÕŽcussons et que nous fixons ˆ nos chapeaux ou que nous 

!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!
1 Voir, Bernard Vogler, Ç Les ƒglises luthŽriennes È, in : J.M Mayeur, Ch. Pietri, A. Vauchez, M. Venard (Žds.), 
Histoire du christianisme. Le temps des confessions (1530-1620), VIII, Poitier, 1992, p. 15. 
2 Voir ˆ ce sujet : Elisabeth L. Eisenstein, La rŽvolution de lÕimprimŽ dans lÕEurope des premiers temps 
modernes, Paris, 1991. En particulier le chapitre Ç Rupture dans la chrŽtientŽ occidentale. La RŽforme et 
lÕimprimerie È, pp. 181-225 ; FrŽdŽric Barbier, Ç La rŽforme luthŽrienne et les livres È, Jean-Marie Valentin 
(dir.), Luther et la RŽforme. Du commentaire de lÕƒpitre aux Romains ˆ la Messe allemande, Paris, 2001, pp. 
315-325. 
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prenons pour nos marques, comme lÕancre dÕAlde (Manuce), la colombe de Froben et 

lÕŽlŽphant de Calvi, dont la gestation est si longue mais qui nÕaccouche de rien.3  

 

Il sÕagit dÕun genre familier aux milieux cultivŽs quÕAlciat frŽquente et lÕembl•me est avant 

tout une Žpigramme dŽcrivant un sujet en lui donnant une double signification. Si lÕauteur, ne 

mentionne pas la relation entre le texte et lÕimage, il esp•re que les embl•mes seront des 

mod•les utiles pour les diffŽrents corps de mŽtier artistiques. A la fin du XVIIe si•cle, dans 

son Dictionnaire, Antoine Fureti•re fixe la dŽfinition de lÕembl•me : Ç s. f. Espece d'Žnigme 

en tableau, qui en representant quelque histoire connu‘ avec quelques paroles au bas, nous 

apprend quelque moralitŽ, ou nous donne quelque autre connoissance [É] È. 4 Ainsi le livre 

dÕembl•mes est-il un recueil dÕŽpigrammes surmontŽes par de petites vignettes gravŽes,5 

elles-m•mes coiffŽes dÕun titre sous forme dÕune courte sentence. La constitution tripartite de 

lÕembl•me, fixŽe d•s lÕeditio princeps va bŽnŽficier de perfectionnements successifs qui vont 

dans un premier temps lÕunifier dans lÕespace visuel dÕune page puis rajouter un quatri•me 

ŽlŽment sous forme de commentaires plus ou moins longs.6 Notre dŽfinition de lÕembl•me se 

rapproche de celle Žtablie par lÕŽcole allemande, dont le chef de file est Albrecht Schšne. Il 

donne la dŽfinition la plus aboutie et la plus compl•te de lÕembl•me tripartite ou emblemata 

triplex :  

  Le rapport de lÕimage et du texte dans une construction tripartite fixe dorŽnavant la 

forme apparente des embl•mes. La pictura montre par exemple une plante ou un animal, un 

outil, une activitŽ ou bien des ŽvŽnements de la vie humaine, une figure ou sc•ne 

mythologique, biblique, historique. [É] Au-dessus de cette pictura, de temps ˆ autre, encore 

inclus dans ce domaine (celui des sources antiques, thŽologiques ou hiŽroglyphiques), appara”t 

habituellement lÕinscriptio, un titre abrŽgŽ, en latin, de temps en temps aussi en grec ou en 

langue vernaculaire, qui ne cite pas seulement des auteurs antiques, mais aussi des versets 

bibliques ou des proverbes. Elles sont dans certains cas seulement une description du sujet 

reprŽsentŽ, plus souvent une image dŽrivŽe de la devise ou une courte sentence, une 

constatation proverbiale ou un postulat laconique. Au-dessous [É] appara”t finalement la 

subscriptio, qui explique et interpr•te ce qui appara”t dans lÕimage et ˆ partir de cette 

signification de lÕimage en tire souvent une sagesse gŽnŽrale ou r•gle de conduite : 
!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!
3 CitŽ dans, Pierre Laurens, Florence Vuilleumier Laurens (Žds.), AndrŽ Alciat, Emblemata. Les embl•mes. Fac-
similŽ de lÕŽdition lyonnaise MacŽ Bonhomme de 1551, Paris, 2016, p. xv. 
4 Antoine Fureti•re, Dictionnaire universel, contenant gŽnŽralement tous les mots fran•ois tant vieux que 
modernes, et les termes de toutes les sciences et des arts..., La Haye, 1690, volume I, non paginŽ. Article : 
embl•me. 
5 Dans de tr•s rares cas, lÕimage est absente mais dŽcrite par un texte, prenant ainsi en compte les trois ŽlŽments 
constitutifs de lÕembl•me. 
6 Albrecht Schšne, Emblematik und Drama im Zeitalter des Barock, Munich, 1964. 
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Habituellement une Žpigramme de longueur variable, mais aussi, ˆ sa place dans certains 

livres dÕembl•mes, une version en prose dÕune plus grande taille [É].7 

 
Notre investigation se concentre uniquement sur les livres dÕembl•mes voulus comme tels par 

lÕauteur ou lÕimprimeur et qui se positionnent dans la lignŽe dÕAlciat quel que soit leur 

contenu, moral ou religieux. En effet, LÕŽtude du commerce des livres dÕembl•mes impose 

cette distinction entre deux types de livres dÕembl•mes. Les Embl•mes dÕAlciat Žtant au 

moment de leur publication un nouveau genre littŽraire, les ouvrages apparentŽs sont 

gŽnŽralement classŽs par la critique sous le terme gŽnŽrique dÕembl•mes littŽraires8 ou 

dÕembl•mes humanistes.9 La m•me forme Žtant utilisŽe pour diffuser un message religieux, 

principalement luthŽrien, calviniste ou catholique, le terme gŽnŽrique qui nous para”t •tre le 

plus appropriŽ pour dŽsigner ces ouvrages est celui de livres dÕembl•mes sacrŽs. 

LÕEmblematum Liber dÕAlciat est donc le point de dŽpart dÕun phŽnom•ne littŽraire qui 

sÕŽpanouit aux XVIe et XVIIe si•cles. Pour souligner le nombre important de rŽŽditions de 

certains recueils, Anne-Elisabeth Spica, dans lÕintroduction de sa th•se sur la symbolique 

humaniste et emblŽmatique, utilise le terme anachronique de Ç best-sellers È.10  

 Le commerce du livre est alors en plein dŽveloppement. D•s le XVIe si•cle, imprimer 

un livre est une affaire de capitaux et de retour sur investissement. LÕŽditeur, doit disposer des 

fonds nŽcessaires ˆ sa fabrication et il esp•re vendre ses livres, avant tout pour subsister et si 

possible sÕenrichir. Pour ce faire, de vŽritables stratŽgies commerciales se mettent en place et 

il nÕest pas rare de trouver devant les Žtals des boutiques les premiers tracts publicitaires.11 

Pour chaque type de livre imprimŽ, il existe un marchŽ de distribution spŽcifique, local ou 

international, que les Žditeurs se doivent de conna”tre, plus particuli•rement dans une pŽriode 

marquŽe par les diffŽrences confessionnelles et durant laquelle la fabrication dÕun livre, 

surtout illustrŽ, peut sÕavŽrer fatale pour son imprimeur. 

!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!
7 Ibid., pp. 18-21. 
8 CÕest le cas de Claudie Balavoine, Ç Les embl•mes dÕAlciat : sens et contresens È, dans Yves Giraud, 
LÕembl•me ˆ la Renaissance, Paris, 1982, pp. 49-59.  
9 CÕest le cas dÕA. Q. Vissser. Arnoud Visser, Ç Escaping the�RReformation in the Republic of Letters: 
Confessional Silence in Latin Emblem Books È, Church History and Religious Culture, 88.2, 2008, pp. 139-167.  
10 Anne-Elisabeth Spica, Symbolique humaniste et emblŽmatique. LÕŽvolution des genres (1580-1700), Paris, 
1996, p. 17. 
11 Dans son introduction de lÕŽdition fac-similŽ de la Chronique de Nuremberg (1493), Stephan FŸssel reproduit 
un exemplaire de lÕannonce promotionnelle du livre qui insiste sur son caract•re encyclopŽdique et universel. Il 
sÕagit dÕun prospectus imprimŽ sur un recto pouvant facilement •tre distribuŽ ou affichŽ. LÕauteur Hartmann 
Schedel vante, (comme lÕa montrŽ Stephan FŸssel dont nous rŽsumons ici point par point les arguments), le 
caract•re exhaustif de la Chronique, le mŽlange des savoirs thŽologiques et empiriques, le r™le des illustrations 
qui transforment la chronologie du temps en spectacle vivant et le public ciblŽ, ˆ savoir Ç toutes personnes 
cultivŽes È. Consulter : FŸssel Stephan, Le livre des chroniques, in La chronique universelle 1493, Taschen, 
2001, pp. 7-37.  
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 Le cadre chronologique, quant ˆ lui, ne pouvait prendre comme point dÕorigine que 

lÕannŽe de naissance du premier livre dÕembl•mes. Il Žtait plus difficile dÕarr•ter une date 

permettant de clore cette recherche et nous avons choisi dÕarr•ter notre enqu•te au milieu du 

XVIIIe si•cle. Ce parti pris est nŽ dÕun premier constat : la baisse significative des nouveaux 

titres et des rŽimpressions de ce genre de recueils ˆ partir des premi•res annŽes du XVIIIe 

si•cle. 1750 nous a semblŽ pertinente au niveau europŽen. En prenant lÕexemple de la zone 

linguistique anglaise, cette Žtude aurait pu se poursuivre jusquÕˆ la fin du XIXe si•cle au 

regard du regain dÕintŽr•t pour les livres dÕembl•mes ˆ lÕŽpoque victorienne, mais il sÕagit 

dÕun autre sujet, hors du contexte politique et religieux qui caractŽrise la pŽriode ŽtudiŽe.  

 Comment dŽfinir lÕEurope ? Pour le cŽl•bre cartographe et gŽographe des Pays-Bas 

mŽridionaux, Abraham Ortelius (1527-1598), lÕEurope, Ç CÕest la partie du Monde, que nous 

appellons pour le present, La christientŽ : combien quÕen aucuns endroicts dÕicelle, la foy 

Chrestienne, (helas, par la Tyrannie du Turcq), a estŽ abolie È.12 A Venise, en 1608, la vision 

europŽenne de Giovanni Botero (1544-1617) est similaire mais, prŽcise-t-il, Ç En Europe qui 

est la partie la plus chrŽtienne de lÕunivers, il y a six genres dÕhommes qui sont diffŽrents en 

ce qui concerne la foi en Dieu : catholiques, hŽrŽtiques, schismatiques, juifs, turcs, 

idol‰tres È.13 LÕidŽe de lÕEurope pour les deux auteurs est donc Žtroitement liŽe ˆ la religion. 

Le premier a une vision universelle de la chrŽtientŽ, alors que le second insiste sur les 

divisions confessionnelles. Il est nŽanmoins Žvident que le livre dÕembl•mes rel•ve dÕune 

tradition et dÕune culture chrŽtiennes. LÕEurope ici envisagŽe est celle du marchŽ du livre 

dÕembl•mes avec ses centres et ses pŽriphŽries. 

 Il nÕest, bien entendu, pas question de Ç fronti•res È o• dÕÇ Etats È au sens actuel du 

terme mais de Ç Royaumes chrestiens È.14 ConsidŽrŽes par Ortelius comme des Ç provinces È 

de lÕEurope, 15 Ç LÕEspaigne È et surtout la France prŽsentent une apparente unitŽ de leurs 

territoires alors que Ç lÕAllemaigne È et lÕItalie, apparaissent comme des pays politiquement 

divisŽs et morcelŽs. En consŽquence, les termes de Ç Fran•ais È, dÕÇ Allemand È, 

dÕÇ Italien È, etc., appellent quelques prŽcautions. LÕadjectif dŽsigne moins lÕappartenance ˆ 

une Ç nation È aux contours parfois mal dŽfinis, que lÕusage dÕune langue. Pour ces raisons, il 

est souvent prŽfŽrable de parler dÕaires linguistiques et non de pays.  

!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!
12 Abraham Ortelius, Theatre de lÕUnivers, contenant les cartes de tout le Monde. Avec une brieve declaration 
dÕicelles, Anvers, 1587, p. 2. 
13 CitŽ par Wolfgang Kaiser, Ç LÕhorizon global de lÕexpŽrience europŽenne È, LÕEurope en conflits. Les 
affrontements religieux et la gen•se de lÕEurope Moderne vers 1500- vers 1700, Rennes, 2008, p. 17. 
14 Abraham Ortelius, Theatre de lÕUnivers, op. cit., p.2. 
15 Ibid. 
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CÕest dans un cadre chronologique et gŽographique marquŽ par les troubles de 

religions et les guerres entre les diffŽrents partis confessionnels mais aussi, entre les grandes 

puissances, que le commerce du livre dÕembl•mes progresse. Depuis le 31 octobre 1517, 

lÕunitŽ chrŽtienne est compromise apr•s que Martin Luther a affichŽ, ˆ Wittenberg, ses quatre-

vingt-quinze th•ses. Entre 1517 et la fin du XVIe si•cle, le r•ve de lÕunitŽ chrŽtienne est brisŽ. 

Lorsque les guerres de Religion sÕapaisent, lÕEurope religieuse offre un paysage morcelŽ. En 

1555, la paix dÕAugsbourg impose le principe du cujus Regio, ejus Religio. Mais elle ne 

sÕapplique quÕaux luthŽriens et aux catholiques. La France est dŽchirŽe par huit guerres de 

religion sur un demi-si•cle. Les progr•s de la RŽforme conduisent aussi lÕEglise romaine ˆ 

rŽagir. Gr‰ce notamment ˆ lÕefficacitŽ des jŽsuites, des territoires sont reconquis. La carte des 

divisions religieuses ne se stabilise quÕˆ la fin de la Guerre de Trente Ans, en 1648, avec les 

traitŽs de Westphalie qui reconnaissent aussi les calvinistes. Au XVIIe si•cle, lÕempreinte 

religieuse est puissante et complexe en raison des traumatismes laissŽs par la guerre, 

notamment dans lÕEmpire dŽvastŽ. Apr•s ces traitŽs, on assiste, selon Bernard Vogler, au 

renforcement de la liaison religion-nation. Ç La composante religieuse È renforce le sentiment 

national en France, en Espagne et en Pologne du c™tŽ catholique, et en Angleterre, dans les 

Provinces-Unies et en Su•de du c™tŽ protestant.16   

LÕobjet de notre Žtude, dans les contours de la pŽriode analysŽe et dans ce large champ 

dÕinvestigation, nous est apparu d•s le dŽpart comme un vŽritable dŽfi ˆ relever surtout dans 

le cadre des trois-quatre annŽes dŽsormais imparties ˆ la prŽparation des th•ses. Un dŽfi 

nŽcessaire aussi. Il trouve son point de dŽpart dans la constatation quÕune large partie des 

recherches sur les livres dÕembl•mes imprimŽs se limite ˆ une aire gŽographique restreinte. 

Nous avons rapidement ŽtŽ frappŽ par le caract•re national quÕont choisi bon nombre de 

chercheurs par commoditŽ. Beaucoup de monographies traitent en effet des livres dÕembl•mes 

Ç fran•ais È, Ç allemands È et Ç hollandais È, par exemple, supposant, de facto, un caract•re 

propre ˆ ce genre dÕouvrage en fonction de son lieu de production.17  

Pour une approche historique et Žconomique de cette littŽrature, il Žtait important 

dÕenvisager le commerce du livre dÕembl•mes dans sa dimension europŽenne, dans la mesure, 

surtout, o• il sÕagit vŽritablement dÕun marchŽ international. 

!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!
16 Vogler Bernard, Ç La dimension religieuse dans les relations internationales en Europe au XVIIe si•cle (1618-
1721) È, Histoire, Žconomie et sociŽtŽ, Pri•res et charitŽ sous l'Ancien RŽgime, 1991, 10e annŽe, n¡3, pp. 379-
398 
17 Les principaux ouvrages sur les livres dÕembl•mes fran•ais sont : Russel Daniel, The emblem and device in 
France, Lexington KY, 1985, pp. 76-89 ; Adams Alison, Ç La conception et l'Ždition des livres d'embl•mes dans 
la France du XVIe si•cle. Une problŽmatique collaboration entre un auteur et un Žditeur È, LittŽrature, vol. 145, 
no. 1, 2007, pp. 10-22. 
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Etat de la question 

 

Depuis 1980 lÕintŽr•t pour lÕembl•me a pris une nouvelle dimension et fait lÕobjet 

dÕinnombrables Žtudes. Des revues spŽcialisŽes ont vu le jour,18 de nombreux colloques 

viennent complŽter la tr•s abondante littŽrature sur ce sujet. Il est impossible dÕen embrasser 

toute lÕŽtendue. La numŽrisation de la plupart des livres dÕembl•mes et lÕŽdition de fac-

similŽs ont accompagnŽ ce regain dÕintŽr•t.19 Le principal dŽbat sÕest longtemps focalisŽ sur 

la dŽfinition de lÕembl•me, car, il Ç nÕa pas ŽtŽ lÕobjet dÕune thŽorisation humaniste aussi 

stricte que la devise È.20 Le dŽbat tourne donc essentiellement sur le premier livre dÕembl•mes 

puisquÕil dŽfinit lÕavenir du genre.21 A lÕintŽrieur de ce vaste champ de la recherche 

emblŽmatiques, le commerce des livres dÕembl•mes nÕa gu•re retenu lÕattention de la 

recherche.  

Instruments de travail et ouvrages de rŽfŽrence 

 

Pour repŽrer et identifier les Žditions de livres dÕembl•mes, il existe plusieurs 

bibliographies de rŽfŽrences, malgrŽ lÕambigu•tŽ quÕelles entretiennent entre tous les genres 

littŽraires allŽgoriques et symboliques du XVIe et XVIIe si•cle. En rassemblant en un seul 

ouvrage les notices bibliographiques des livres dÕembl•mes, de devises, dÕiconologies et de 

hiŽroglyphes, la bibliographie de Mario Praz, reste encore aujourdÕhui un outil de rŽfŽrence 

!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!
18 Il sÕagit de :  Emblematica, An Interdisciplinary Journal for Emblem Studies, New York, 1986- , 22 volumes.  
19 La maison dÕŽdition allemande, Georg Olms, Hildesheim, Zurich, New York, a lancŽ depuis plusieurs annŽes 
une collection de reprints de bonne qualitŽ et propose un large catalogue de livre dÕembl•mes dont Alciat, 
Junius, Sambucus, Reusner, etc. Le choix des Žditions ne repose que sur la prŽsence des ouvrages dans une 
biblioth•que qui travaille en partenariat avec la maison dÕŽdition. 
20 Anne-Elisabeth Spica, op. cit., p. 18.    
21 Nous ne pouvons que rappeler les exemples consacrŽs. Les sources hiŽroglyphiques des Embl•mes dÕAlciat 
sont abordŽes par Karl Giehlow dans Ç Die Hieroglyphenkunde des Humanismus in der Allegorie der 
Renaissance È, Jahrbuch der Kunsthistorischen Sammlungen des Allerhšchsten Kaiserhauses, n¡32, pp. 1-218. 
Analysant les Žcrits dÕAlciat, Hessel Miedema conclut que, pour le juriste milanais, un embl•me nÕest autre 
Ç quÕune esp•ce particuli•re dÕŽpigrammes È : voir, Hessel Miedema, Ç The term Emblema in Alciati È, Journal 
of the Warburg and Courtauld Institues, vol¡31, 1968, pp. 234-250. Claudie Balavoine insiste sur lÕaversion 
Žlitiste des humanistes face ˆ lÕimage et sur le fait que la prŽsentation des livres dÕembl•mes est ˆ lÕorigine une 
Ç inspiration de lÕŽditeur È. Pour Claudie Balavoine, lÕembl•me est une pure reprŽsentation mentale que le 
discours suffisait ˆ crŽer. LÕintŽgration dans la dŽfinition de lÕembl•me de la gravure par tous les imitateurs 
dÕAlciat constitue ˆ ses yeux un contresens trahissant la dŽmarche originelle du p•re de lÕembl•me. Claudie 
Balavoine, Ç Les embl•mes dÕAlciat : sens et contresens È, Yves Giraud, LÕembl•me ˆ la Renaissance, Paris, 
1982, pp. 49-59. Cette th•se a fait Žcole aupr•s de Daniel S. Russel dans The emblem and device in France, 
Lexington KY, 1985, pp. 76-89. Denis L. Drysdall en attenue la portŽe dans Ç Alciat et le mod•le de 
lÕembl•me È, Claudie Balavoine, Jean Lafond & Pierre Laurens (dirs.), Le mod•le ˆ la Renaissance, Paris, 1986. 
Elle est contestŽe par Pierre Laurens et Florence Villmeunier, Ç LÕinvention de lÕembl•me par AndrŽ Alciat et le 
mod•le Žpigraphique È, in, Pierre Laurens et Florence Villmeunier (Žds.), LÕ‰ge de lÕinscription. La rhŽtorique 
du monument en Europe du XVe au XVIIe si•cle, Paris, 2010, pp. 89-112. 
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pour identifier certaines Žditions.22 Il en est de m•me pour les bibliographies 

Ç gŽographiques È de John Landwher23 et celle des livres dÕembl•mes fran•ais dÕAlison 

Adams, Alison Saunders et Stephen Rawles. 24 MalgrŽ son caract•re anthologique qui 

nÕembrasse quÕune partie de la production, Jean-Marc Chatelain a composŽ un ouvrage de 

rŽfŽrence qui permet de se repŽrer dans le vaste ensemble des livres dÕembl•mes. Il a ŽtŽ pour 

nous un outil essentiel.25 Les livres dÕembl•mes ont fait lÕobjet de trois grandes approches 

principales : le livre dÕembl•me en tant quÕouvrage littŽraire (littŽrature), en tant quÕouvrage 

illustrŽ (histoire de lÕart) ; comme objet de commerce (approche Žconomique).  

Les travaux littŽraires 
 

 Dans les annŽes 1950, Rosemary Freeman examine lÕinfluence des livres dÕembl•mes 

anglais sur lÕimagerie poŽtique. Dans son Žtude, elle rŽpertorie dans un premier temps les 

auteurs du XVIe si•cle et constate un changement de mentalitŽ dans le traitement de lÕimage 

entre les embl•mistes de lÕŽpoque ŽlisabŽthaine et leurs successeurs au XVIIe si•cle.26 Plus 

rŽcemment, lÕŽtude de Barbara Kiefer Lewlasky a mis en avant lÕimportance des infŽrences 

contemporaines et protestantes dans la poŽsie religieuse anglaise dont font partis, ˆ ses yeux, 

les auteurs de livres dÕembl•mes. Les po•tes religieux ne puisent pas dans des sources 

catholiques mŽdiŽvales ou mŽditerranŽennes continentales mais dans les ƒcritures, 

phŽnom•ne quÕil faut associer ˆ la fracture puritaine anglicane.27 

 En dehors de lÕintroduction ˆ la bibliographie de Mario Praz, Il nÕexiste pas ˆ notre 

connaissance de monographie consacrŽe ˆ lÕembl•me en Italie. Les essais rassemblŽs dans le 

volume des Glasgow Emblem Studies intitulŽ, The Italian Emblem, montrent ̂ quel point le 

genre emblŽmatique nÕa que peu pŽnŽtrŽ la zone linguistique italienne. En effet aucun des 

sept articles qui le composent ne concernent directement un recueil dÕembl•mes. LÕensemble 

!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!
22 LÕŽdition qui est ˆ lÕorigine du renouveau de la recherche sur les livres dÕembl•mes est, en 1964, Mario Praz, 
Ç Bibliography of Emblem Books È, In : Studies in Seventeenth-Century Imagery, Rome, 1964.   
23 Landwehr, John, Dutch Emblem Books : A Bibliography, Utrecht, 1962 ; Emblem Books in the Low Countries, 
1554-1949 : A Bibliography, Utrecht, 1970 ; German Emblem Books, 1531-1888 : A Bibliography, Utrecht, 
1972 ; French, Italian, Spanish, and Portuguese Books of Devices and Emblems, 1534-1827 : A Bibliography, 
Utrecht, 1976 ; Emblem and Fable Books Printed in the Low Countries, 1542-1813: A Bibliography, Utrecht, 
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24 Alison Adams, Stephen Rawles, Alison M. Saunders (Žds.), A Bibliography of French Emblem Books of the 
Sixteenth and Seventeenth Centuries, Vol. 1, A-K, Gen•ve, 1999 ; Alison Adams, Stephen Rawles, Alison M. 
Saunders (Žds.), A Bibliography of French Emblem Books, Vol. 2, L-Z, Gen•ve, 2002. 
25 Jean-Marc Chatelain, Livres d'embl•mes et de devises : une anthologie (1531-1735), Paris, 1993. 
26 Rosemary Freeman, English Emblem Books, Londres, 1948.  
27 Barbara Kiefer Lewlasky, Protestant Poetics and the Seventeenth-Century Religious Lyric, Princeton, 1979. 
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des articles dŽmontre au contraire lÕimportance des livres de devises et de lÕHypnerotomachia 

Poliphili de Francesco Colonna pour la culture italienne.28 

 Pour Sagrario L—pez Poza, lÕapparition tardive dÕun livre dÕembl•mes imprimŽ 

directement en Espagne doit •tre associŽe ˆ la situation de lÕimprimerie et au caract•re 

ŽphŽm•re de lÕembl•me qui nÕapparaissait que comme ŽlŽment dŽcoratif dans les f•tes, les 

entrŽes royales et les pompes fun•bres. SÕil semble Žtabli que les embl•mes dÕAlciat ont 

circulŽ dans les cercles universitaires et parmi lÕŽlite intellectuelle, il faut attendre les 

premiers effets de la Contre-RŽforme pour voir imprimer dans la zone linguistique espagnole 

des livres dÕembl•mes de nature moralisante et catachŽtique. Ce phŽnom•ne touche la plupart 

des ouvrages publiŽs jusquÕaux annŽes 1640. Le r•gne de Philippe IV, voit prolifŽrer des 

recueils dÕembl•mes politiques qui sÕadressent ˆ Ç des jeunes princes ou ˆ des gouvernants 

plongŽs dans les affaires de gouvernement de plus en plus complexes et obligŽs dÕaccorder la 

raison dÕŽtat ˆ lÕŽthique chrŽtienne È.29 Dans ce m•me article, Sagrario L—pez Poza, constate 

lÕabsence dÕŽtude abordant les livres dÕembl•mes espagnols dans une perspective historique, 

littŽraire et stylistique.  

Le livre dÕembl•mes fran•ais est sans doute le plus ŽtudiŽ. Deux monographies 

dÕAlison Saunders lui sont dŽdiŽes. Dans son premier volume, concernant les livres 

dÕembl•mes ŽditŽs en France au XVIe, Alison Saunders souligne que lÕassociation image / 

texte des livres dÕembl•mes dans la premi•re moitiŽ du XVIe si•cle, en fait un outil 

didactique utilisŽ essentiellement pour enseigner le chemin de la vertu et que lÕintention des 

premiers auteurs est dÕen faire une Ïuvre amŽliorant la moralitŽ comme de nombreux autres 

ouvrages dÕhorizon diffŽrent imprimŽs aux m•mes dates. Cette fonction didactique facilitŽe 

par les illustrations et les Žpigrammes explicatives ne pouvait Žchapper, on le con•oit, ni aux 

partisans des idŽes rŽformatrices, ni aux exigences dŽfinies par le Concile de Trente pour 

rŽtablir la suprŽmatie de lÕorthodoxie Romaine et toucher un public plus large. Utilisant les 

prŽfaces et autres avis aux lecteurs invitant les peintres, brodeurs et graveurs ˆ sÕinspirer des 

embl•mes, Alison Saunders donne de nombreux exemples de programmes iconographiques 

ayant servi ˆ lÕŽlaboration de grands dŽcors, de f•tes de cour, de tapisseries, de meubles, ou 

autres, en France et en Angleterre. Elle nÕŽvoque pas lÕusage de livres dÕembl•mes par les 

Žtudiants et professeurs des universitŽs europŽennes comme support pour leurs alba 

amicorum obligeant les imprimeurs ˆ sÕadapter ˆ ce marchŽ en Žlaborant des produits 
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28 Donato Mansueto, Elena Laura Calogero, (Žds.), The Italian Emblem: A Collection of Essays, Glasgow 
Emblem Studies, vol. 12, Gen•ve, 2007. 
29 L—pez Poza, Sagrario. Ç L'embl•me en Espagne aux xvie et xviie si•cles : actualitŽ et perspectives futures È, 
in : LittŽrature, vol. 145, no. 1, 2007, pp. 119-137. Voir en particulier, p. 130. 
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spŽcifiquement con•us ˆ cet effet.30 Dans son second volume sur le XVIIe si•cle, elle Žlargit 

son champ dÕinvestigation et rŽduit les fronti•res entre les diffŽrents genres de la littŽrature 

symbolique. En effet, si les recueils emblŽmatiques ont de fortes parentŽs avec la fable et la 

devise par exemple, un tel rapprochement est le fait du chercheur contemporain et non des 

femmes et des hommes des XVIe - XVIIe si•cles.31  

Toujours axŽ sur la France, Daniel Russell prŽconise de se dŽtourner 

mŽthodologiquement des livres dÕembl•mes et de les envisager uniquement comme 

Ç manifestations symboliques È. LÕembl•me nÕest plus considŽrŽ comme une forme littŽraire 

mais comme un stratag•me rhŽtorique. Cette approche, malheureusement, invite ˆ ne 

considŽrer que le rŽfŽrentiel symbolique des embl•mes et interdit lÕacc•s ˆ tout un pan de 

lÕhistoire culturelle inhŽrente aux livres dÕembl•mes.32   

Histoire de lÕart 
 

 Les questions esthŽtiques et stylistiques des gravures des livres dÕembl•mes nÕont pas 

retenu lÕattention des historiens de lÕart. CÕest surtout par le biais de lÕiconologie que ces 

derniers abordent les livres dÕembl•mes. LÕAge dÕor de la peinture hollandaise au XVIIe 

si•cle est ˆ lÕorigine de nombreuses Žtudes dÕiconologie dont lÕune des plus importantes reste 

encore ˆ ce jour celle dÕEddy de Jongh, Zinne- en minnebeelden in de schilderkunst van de 

zeventiende eeuw, publiŽe en 1967.33 Il dŽmontre quÕil existe une Žtroite relation entre la 

peinture et le livre dÕembl•mes quÕil dŽfinit comme Ç une branche de la littŽrature 

particuli•rement populaire È, gr‰ce notamment ˆ lÕimportante contribution de Jacob Cats.34 

Pour E de Jongh, les recueils emblŽmatiques apportent une clef dÕinterprŽtation ˆ de 

nombreuses peintures et permettent de se rapprocher au plus pr•s de la signification originelle 

dÕune Ïuvre dÕart. Prenant en considŽration la dŽfinition tripartite de lÕembl•me, il souligne 

les similitudes surprenantes entre certaines peintures Žnigmatiques et les illustrations de livres 

dÕembl•mes, imprimŽs pour la plupart au sein des Provinces-Unies, et constate que 

lÕembl•me permet dÕen dŽcrypter le sens pour nous voilŽ. Par exemple, les embl•mes de 

Jacob Cats qui trouvent leurs sources dans de nombreux proverbes populaires europŽens mais 
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30 Saunders, Alison, The Sixteenth-Century French Emblem Book. A dŽcorative and useful Genre, Gen•ve, 1988. 
31 Alison Saunders, The Seventeenth-Century French Emblem. A study in Diversity, Gen•ve, 2000. 
32 Daniel Russell, The Emblem and Device in France, Lexington, 1985. 
33 Eddy de Jongh, Zinne- en minnebeelden in de schilderkunst van de zeventiende eeuw, Amsterdam, 1967. Il 
sÕinspirait pour ses recherches dÕErwin Panofsky qui a fait de lÕiconologie la mŽthode privilŽgiŽe pour retrouver 
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34 Ibid., p. 8. 
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aussi turcs, inspirent souvent les tableaux dÕAdriaan van de Venne. LÕouvrage, riche en 

exemple permet de constater que des peintres aussi divers que Frans Hals, Nicolaes Maes, 

Johannes Vermeer, GŽrard Dou et Rembrandt, entre autres, ont tous puisŽ dans les livres 

dÕembl•mes pour enrichir le sens de leur peinture.  A la lecture du livre d'E. de Jongh on ne 

peut •tre que surpris par lÕinfluence que la littŽrature vernaculaire exerce sur les peintres, les 

livres dÕembl•mes en nŽerlandais Žtant en effet majoritaires dans les exemples choisis.  

 Ce sont surtout les images des livres dÕembl•mes jŽsuites qui ont retenu lÕattention des 

historiens de lÕart. Ce nÕest pas le style des gravures des ouvrages de Natalis ou de David qui 

intŽressent Walter S. Melion mais lÕinterprŽtation des allŽgories quÕelles contiennent. Pour 

lui, lÕallŽgorie permet de relever les vŽritŽs doctrinales ˆ travers lÕillustration dÕun ŽvŽnement 

historique. Plut™t que de transformer les sens, lÕallŽgorie insiste sur le fait que les vŽritŽs 

divines peuvent •tre connues ˆ travers le regard. Par consŽquent lÕimage est plus importante 

que le texte. Plus encore, selon lui, le texte ˆ tout ˆ perdre dÕune sŽparation avec lÕimage, son 

sens sÕen trouvant amoindri et ce dernier point a particuli•rement retenu notre attention 

lorsque nous avons abordŽ les ventes des livres dÕembl•mes jŽsuites.35 CÕest ˆ une conclusion 

paradoxale quÕaboutit lÕune des Žtudes de rŽfŽrence sur les illustrations jŽsuites. 

 Ralph Dekoninck analyse les Žvolutions et transformations du statut des images 

fabriquŽes par les jŽsuites dans le contexte de la Contre-RŽforme.36 Ayant choisi comme 

cadre gŽographique la ville dÕAnvers, il dŽlimite temporellement son Žtude entre le projet 

dÕŽdition des embl•mes de Natalis, les Adnotationes et Meditationes, lancŽ par les jŽsuites de 

retour dans la ville en 1585 (ils en avaient ŽtŽ chassŽs en 1578) et lÕimpression par lÕofficine 

plantinienne de lÕouvrage emblŽmatique, lÕImago primi saeculi Societatis Jesu cŽlŽbrant le 

premier centenaire de la Compagnie en 1640. Son corpus prend en considŽration la plupart 

des livres dÕembl•mes publiŽs durant cette pŽriode dont les livres de Joannes David, Otto van 

Veen et dÕHerman Hugo. SÕappuyant sur les gravures que contiennent ces ouvrages, Ralph 

Dekoninck ne cherche pas ˆ dŽfinir un style jŽsuite. Il a pour ambition de faire Žmerger une 

Ç culture visuelle È. Pour y parvenir il confronte dans un premier temps les Žcrits des 

thŽoriciens de lÕimage aux pratiques des graveurs et des Žditeurs. Mais, cÕest surtout dans la 

deuxi•me partie de son livre, quÕil dŽgage les caractŽristiques de cette culture visuelle en 
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35 Walter S. Melion, Ç Quis non intelliget hoc voluisse Christum : The Significance of the Redacted Images in 
Jer—nimo NadalÕs Adnotationes et meditationes in Evangelia of 1595 È in : J. P. Lea (Žds.), Jerome Nadal, 
Annotationes and Meditations on the Gospels, Cumulative Index, Philadelphia, 2014, pp. 1Ð75. Voir aussi 
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du XVIIe si•cle, Gen•ve, 2005. 
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passant en revue les illustrations de la plupart de ces recueils. Il en ressort une ambigu•tŽ dans 

les rapports que lÕimage entretient avec le texte. Constatant une tendance ˆ lÕhypertrophie du 

texte, Ralph Dekoninck en conclut que lÕimage nÕoccupe plus quÕune fonction illustrative au 

service dÕune dŽmonstration et perd ainsi son autonomie par rapport aux imposants 

commentaires. Il sÕagit en rŽalitŽ pour les jŽsuites, dÕen restreindre la polysŽmie pour mieux 

en contr™ler le sens. Cet ouvrage a nourri notre rŽflexion quant ˆ lÕexistence dÕune culture 

visuelle propre ˆ une aire gŽopolitique.  

 LÕŽtude dÕune Ç mentalitŽ symbolique particuli•re È (cÕest-ˆ-dire dÕune aire 

gŽopolitique donnŽe) est lÕangle dÕapproche qui a ŽtŽ choisi lÕhistorienne de lÕart, Paulette 

ChonŽ, pour aborder la production symbolique en Lorraine au XVIe si•cle. Sa th•se sort 

largement de son domaine dÕŽtude pour dŽborder sur lÕhistoire culturelle et littŽraire.37 Son 

objectif a ŽtŽ de retrouver les conditions historiques de lÕŽpanouissement dÕune pensŽe 

symbolique et des arts de lÕembl•me en Lorraine en partant du principe que  Ç lÕembl•me 

nous renseigne sur ce quÕune sociŽtŽ sait, ou entend faire savoir, sur ce quÕelle prŽtend 

cacher È.38 Si sa dŽfinition de lÕemblŽmatique est large et englobe, livres de devises, 

mŽdailles, pompes fun•bres et entrŽes princi•res, le livre dÕembl•mes est abordŽ ˆ travers le 

cercle humaniste messin dont Jean Jacques Boissard est le chef de file et par lÕintermŽdiaire 

du graveur Pierre Woeriot, peintre et graveur, ˆ lÕorigine des illustrations des embl•mes 

calvinistes de Georgette de Montenay. Au sujet de ce dernier, elle dŽmontre que le graveur 

sÕinspire de tous les mod•les esthŽtiques europŽens et que lÕon retrouve des rŽfŽrences aussi 

bien ˆ Bernard Salomon quÕˆ lÕŽcole de fontainebleau. Plus particuli•rement, la fascination de 

Pierre Woeriot pour Ç les Žchos tardifs du quattrocento transmis par les humanistes 

bolonais È,39 laisse entrevoir dans ses images Ç un univers pŽtri de sagesse sto•cienne, de foi 

chrŽtienne ˆ lÕinflexion discr•tement calviniste È.40 LÕanalyse de Paulette ChonŽ sur les liens 

que Jean-Jacques Boissard entretient avec son graveur-Žditeur ThŽodore de Bry a beaucoup 

apportŽ ˆ notre Žtude. En effet, si les livres dÕembl•mes de Boissard, po•te et dessinateur, 

vŽhiculent une morale pacifique et Žrasmienne, lÕinterprŽtation des dessins prŽparatoires 

quÕen fait ThŽodore de Bry, est en rŽalitŽ lÕapplication dÕune sagesse pratique calviniste.41  
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LÕhistoire Žconomique 
 
LÕun des seuls ouvrages ˆ aborder sous lÕangle Žconomique le livre dÕembl•mes est 

lÕanalyse dÕArnoud S.Q Visser sur Joannes Sambucus qui sÕest attachŽ ˆ calculer les marges 

des principaux recueils emblŽmatiques imprimŽs par Christophe Plantin ˆ Anvers. Cependant 

cette Žtude ne repose que sur les chiffres publiŽs par LŽon Voet et Max Rooses et ne tient pas 

compte des ventes rŽelles et des pratiques de lÕimprimerie sur une pŽriode suffisamment 

longue ; elle passe sur la prise en compte de certains frais annexes parfois ˆ la charge de 

lÕofficine. Il nÕexiste pas, ˆ ce jour, dÕŽtude globale sur le sujet permettant de suivre les 

diffŽrentes Žtapes de la fabrication, dÕŽvaluer les cožts de production, de suivre les ventes 

annuelles, dÕenvisager les circuits commerciaux et de dŽfinir la client•le, points importants 

pour comprendre lÕusage spŽcifique de tels ouvrages qui ne sont pas seulement des recueils 

iconographiques comme on les prŽsente frŽquemment.42  

Hubert Meeus utilise la bibliographie de John Landwehr, pour rŽaliser une sŽrie de 

statistiques comparatives entre Anvers et Amsterdam dans un article ŽditŽ en 2000 intitulŽ, 

Ç Antwerp as a centre for the production of emblem books È.43 Si la dŽmarche est tr•s 

stimulante (avec la mise en parall•le de deux centres importants de production du Nord de 

lÕEurope aux XVIe et XVIIe si•cles), la source utilisŽe est surprenante, la bibliographie de 

John Landwehr. LÕauteur, dÕailleurs, reconna”t lui-m•me la carence de dŽfinition quant ˆ ce 

quÕil entend par livre dÕembl•mes, mais nous avons pu constater que ses donnŽes ne sont pas 

toujours dignes de foi pour les formats. En dŽpit de ces rŽserves, le graphique montrant 

lÕexplosion du nombre de pages de ces livres ˆ partir des annŽes 1620 est tr•s significatif en 

ce qui concerne notamment lÕemblŽmatique jŽsuite, avec la prolifŽration de gloses narratives 

incitant ˆ la mŽditation placŽes apr•s la composition tripartite (titre, image, Žpigramme) de 

lÕembl•me. 

 SÕils ne sÕinscrivent pas directement dans le domaine du commerce, trois auteurs ont 

accompagnŽ notre rŽflexion au moment de forger notre problŽmatique. Prenant uniquement 

en compte lÕanalyse des textes et des images abordant un sujet religieux dans un corpus assez 

restreint de livres dÕembl•mes, Arnoud S. Q. Visser, pense quÕune forme de code 

confessionnel silencieux a aidŽ la communautŽ savante ˆ rŽflŽchir sur la diversitŽ religieuse et 

ˆ maintenir la communication. A ses yeux, cette stratŽgie rŽv•le un aspect de la relation 
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dynamique entre lÕhumanisme et la confessionnalisation. En effet, du fait de la contribution 

des humanistes ˆ la mise en Ïuvre des rŽformes religieuses, la confessionnalisation a 

Žgalement incitŽ lÕŽlite intellectuelle ˆ Žlaborer une autre langue religieuse fondŽe sur 

lÕhŽritage partagŽ des classiques. Les humanistes ont utilisŽ ce cadre culturel commun pour 

articuler une rŽponse remarquablement cohŽrente, en mettant lÕaccent sur la nature 

personnelle de la spiritualitŽ tout en exprimant des rŽserves quant aux formes institutionnelles 

de la religion. Pour Arnoud S. Q Visser, ce nouveau langage rhŽtorique, dÕapparence neutre, a 

favorisŽ lÕutilisation de ces livres par les Žtudiants, dans leur grand tour acadŽmique, comme 

alba amicorum, nouvel outil quÕil juge particuli•rement efficace pour faciliter lÕinteraction 

sociale (les liens qui unissent la communautŽ savante), au-delˆ des divisions religieuses dans 

la seconde moitiŽ du XVIe si•cle. Cependant, il admet que cette stratŽgie nÕest plus de mise 

d•s le dŽbut du XVIIe si•cle, quand les livres dÕembl•mes vŽhiculent un message 

confessionnel ˆ des fins pŽdagogiques et dŽvotionnelles.44 

Nos premi•res approches nous ont tout de suite confrontŽ au caract•re confessionnel 

des livres dÕembl•mes, notamment du c™tŽ protestant. Le phŽnom•ne est masquŽ par la place 

importante accordŽe par la littŽrature secondaire ˆ lÕemblŽmatique jŽsuite, ainsi que par les 

premiers Žcrits de Mario Praz et de Frances Yates qui laissent entendre quÕˆ lÕimage dÕun 

autre genre de la littŽrature allŽgorique, les hiŽroglyphiques, les livres dÕembl•mes ne font 

quÕun avec la symbolique de l'ƒglise catholique.45 Or, lorsque lÕon regarde le frontispice de 

nombreux recueils, on ne peut quÕ•tre frappŽ par lÕadresse mentionnŽe, et constater la variŽtŽ  

des centres de production et la part de villes ouvertement acquises aux diffŽrents courants du 

protestantisme.  

Cette certitude que le livre dÕembl•mes est liŽ au catholicisme perdure et vient fausser 

certaines Žtudes pourtant rŽcentes. Le luthŽrien, Andreas Friederich et ses embl•mes nouveaux 

ont ainsi fait lÕobjet de deux articles successifs, dans lesquels il est considŽrŽ ˆ tort comme un 

catholique.  PubliŽs en 2010 et en 2011 en Hollande, ils affirment que le recueil de Friedrich 

vŽhicule une doctrine catholique et doit •tre classŽ parmi les ouvrages tridentins au m•me titre 

que le Veridicus Christianus du p•re JŽsuite Joannes David.46 En se focalisant trop 
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longuement sur le dŽbat de la dŽfinition de lÕembl•me, les historiens nÕont pas suffisamment 

interrogŽ dÕun point de vue critique des Žcrits dŽjˆ anciens. 

Le renouveau de la recherche emblŽmatique doit beaucoup ˆ Alison Adams47 et il 

importe de souligner son r™le moteur. Dans lÕŽtude quÕelle consacre ˆ quatre auteurs de livres 

dÕembl•mes protestants, Georgette de Montenay, Jean Jacques Boissard, ThŽodore de B•ze et 

Paul Perrot de la Sale, lÕauteur sÕattache ˆ identifier leurs points communs et leurs diffŽrences, 

principalement ̂ travers leurs attentes respectives dÕune lecture active aussi bien de lÕimage 

que du texte. Si ThŽodore de B•ze, par une Žconomie volontaire de mots, laisse le soin ˆ ses 

traducteurs dÕintroduire une touche Žmotive ˆ ses Žpigrammes courtes qui attaquent 

insidieusement lÕEglise Catholique, Georgette de Montenay et Jean Jacques Boissard 

attendent beaucoup du lecteur qui doit faire preuve de mŽthode et dÕattention pour saisir le 

sens profond de leurs embl•mes. Cependant son approche est littŽraire et non historique. 

Huston Diehl est le premier ˆ avoir envisagŽ lÕimpact du protestantisme sur la 

production europŽenne des livres dÕembl•mes et ˆ remettre en cause lÕapproche de Frances 

Yates et Mario Praz. Nombre de probl•mes quÕil soul•ve, sans les rŽsoudre, rejoignent notre 

propre questionnement. Dans lÕintroduction dÕun article traitant des images gravŽes dans les 

livres dÕembl•mes anglais, il dŽnonce le trop grand intŽr•t portŽ aux jŽsuites qui cache, ˆ lÕen 

croire, lÕimplication des premiers auteurs dans un contexte rŽformŽ. Il tient rigueur ˆ une 

partie des chercheurs de ne pas tenir compte du contexte confessionnel dans lequel les auteurs 

de recueils emblŽmatiques Žvoluent.48 

 On le constate, au terme de ce rapide parcours, la plus grande partie des Žtudes sont 

d'ordre littŽraire et cela nous a dŽterminŽ ˆ envisager d'autres approches. Le commerce et la 

rŽception des livres dÕembl•mes abordŽs dÕun point de vue historique sont deux domaines 

encore mal connus de ce vaste champ dÕŽtude.  

Notre enqu•te prŽliminaire nous a permis de soulever un certain nombre de questions. 

La premi•re a toute son importance puisquÕelle dŽtermine le point de dŽpart de notre 

recherche ? En effet, pourquoi le premier livre dÕembl•mes est-il publiŽ ˆ Augsbourg, ville 

libre de lÕEmpire, au cÏur de lÕactualitŽ de la RŽformation et non dans les Žtats pontificaux, 

par exemple, sÕil est rŽellement le reflet dÕune pensŽe catholique ? Pourquoi, alors que la 

production semble se dŽplacer en France, les auteurs, traducteurs et commentateurs sont-ils 

presque tous en rapport Žtroit avec le protestantisme ? Quels facteurs interviennent pour que 

!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!
47 Alison Adams, Web of allusion. French protestant emblem books of the sixteenth century, Gen•ve, 2003. 
48 Huston Diehl, Ç Graven Images: Protestant Emblem Books in England È, Renaissance Quarterly, Vol. 39, No. 
1, (Spring, 1986), pp. 49-66 
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la production se dŽplace vers lÕEst et le Nord de lÕEurope, dans des territoires acquis aux 

diffŽrents courants protestants et plus particuli•rement au moment o• les tensions 

confessionnelles sÕexacerbent ? Pourquoi lÕintŽr•t pour le livre dÕembl•mes dŽcro”t-il au fur et 

ˆ mesure que lÕon avance dans le XVIIe si•cle au point de sembler sÕŽteindre au dŽbut du 

XVIIIe si•cle ? Quelles raisons expliquent lÕappropriation tardive par les jŽsuites du genre 

emblŽmatique ?   

 CÕest donc avec lÕambition de comprendre ˆ quelles lois obŽit le marchŽ du livre 

dÕembl•mes europŽen que nous avons entrepris cette recherche. Pour y parvenir, nous avons 

fait le choix de constituer notre propre corpus en rŽalisant un sondage systŽmatique dans les 

catalogues de plusieurs biblioth•ques reconnues pour la grande richesse de leurs fonds 

anciens. Il Žtait important, ˆ cette Žtape de la recherche, de rassembler le plus de donnŽes 

possibles, pour ne pas orienter les rŽsultats. CÕest ce qui nous a guidŽ dans notre choix, 

notamment pour les Pays-Bas, en prŽfŽrant le catalogue plus large de la biblioth•que 

dÕUtrecht ˆ celui plus Ç ciblŽ È confessionnellement de la biblioth•que de Leyde. Les 

bibliographies existantes mŽlangeant diffŽrents genres littŽraires ne pouvaient nous servir de 

guide. LÕŽlaboration de ce corpus nous a permis de rŽaliser une liste de plus de six cents livres 

dÕembl•mes.  

 Nos premi•res lectures nous ont rapidement mis en rapport avec lÕofficine 

plantinienne ̂ Anvers. Les archives Plantin conservŽes au musŽe Plantin-Moretus ˆ Anvers 

nÕont jamais ŽtŽ exploitŽes dans le cadre dÕune Žtude sur le commerce des livres dÕembl•mes. 

ComposŽes principalement de journaux comptables, il est possible de conna”tre les ventes 

quotidiennes rŽalisŽes ˆ la boutique anversoise, mais aussi dans le cadre international des 

foires de Francfort. Plusieurs sortes de livres de comptes ont ŽtŽ dŽpouillŽs. Le grand livre des 

affaires 1563Ð1567 (mpm Arch. 4) est une prŽcieuse source pour lÕŽtude des cožts de 

fabrication. Il comporte, entre autres, des informations sur les achats dÕŽquipements, les 

papiers, et les cožts engendrŽs par la taille des bois. Les journaux des ventes annuelles, 

dÕautre part, rŽguli•rement tenus ˆ partir de lÕannŽe 1566, rŽdigŽs ˆ plusieurs mains et 

renseignŽs de fa•on plus ou moins rigoureuse en fonction des intervenants, permettent, quant 

ˆ eux, de suivre les ventes et la diffusion : titres vendus et acheteurs, prix unitaire des livres en 

blanc et reliŽs, frais de transports. Le journal des affaires 1563Ð1567 (mpm Arch. 3) et le 

livre des ouvriers 1563Ð1574 (mpm Arch. 31) o• se trouvent les dŽpenses liŽes aux ouvriers, 

artistes, correcteurs et Žrudits qui ont collaborŽ avec Plantin, compl•tent les donnŽes. Les 

cahiers de Francfort, perdus jusquÕen 1586, permettent dÕŽlargir lÕanalyse des ventes au 

niveau international. 
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Pour parvenir ˆ traiter lÕensemble de ces questions complexes, le choix a ŽtŽ fait dÕune 

dŽmarche en trois Žtapes. Le chapitre prŽliminaire de notre premi•re partie est consacrŽ ˆ la 

prŽsentation de notre corpus ainsi quÕˆ la description des premiers rŽsultats gŽnŽraux. 

LÕampleur de la pŽriode analysŽe, loin dÕ•tre une contrainte, nous permet ensuite dÕŽtudier 

lÕŽvolution du commerce du livre dÕembl•mes de sa naissance ˆ son dŽclin et de constater 

lÕexistence de cŽsures majeures ou de pics exceptionnels dans la production, ˆ mettre en 

relation ou raccorder avec les ŽvŽnements politiques et religieux. Ë partir du corpus, notre 

approche est dans un premier temps chronologique et entend dŽfinir le profil de deux si•cles. 

Cette Žchelle permet de rechercher les facteurs dŽterminants, les ŽlŽments structurants, 

notamment dans les zones de concurrence et de production dont le marchŽ cible aussi bien les 

luthŽriens, les calvinistes que les catholiques comme dans lÕEmpire, les Pays-Bas qui se 

divisent et m•me en France o• semble exister une compŽtition entre Lyon et Paris. En 

revanche, quand cette concurrence nÕexiste pas, il convient dÕexpliquer pourquoi la 

production reste marginale ˆ lÕexemple des zones linguistiques italienne et espagnole. 

Changement dÕŽchelle et dÕŽclairage dans la seconde partie, qui envisage le livre 

dÕembl•mes en tant quÕobjet dans un marchŽ. Les diffŽrentes utilisations des livres 

dÕembl•mes ont-elles des incidences sur sa forme, sa mise en page, ses illustrations ? 

LÕutilisation des langues vernaculaires a-t-elle une pertinence particuli•re ? Sur la base du 

corpus, la forme du livre dÕembl•mes fera lÕobjet du premier chapitre. Apr•s lÕexploitation 

des donnŽes concernant les principaux auteurs de notre liste, nous terminerons le deuxi•me 

chapitre en prenant lÕexemple des pratiques et des politiques Žditoriales de lÕune des plus 

importantes dynasties de graveurs et dÕŽditeurs, les de Bry, avant de nous attarder sur 

lÕofficine plantinienne et ses dirigeants, Christophe Plantin et Jan I Moretus, dont le premier a 

mis en vente de nombreux livres dÕembl•mes moraux et le second sÕest mis au service des 

jŽsuites et qui ont laissŽ des correspondances et de tr•s riches archives. 

La derni•re partie de cette Žtude se focalise sur les Pays-Bas mŽridionaux et, plus 

prŽcisŽment, sur la vente des principaux livres dÕembl•mes fabriquŽs par lÕofficine 

plantinienne ˆ Anvers. Les frais de fabrication et les prix des livres dÕembl•mes ŽditŽs par 

Christophe Plantin durant la seconde moitiŽ du XVIe si•cle, ceux de Sambucus, de Junius et 

dÕAlciat ainsi que les ouvrages tridentins de Joannes David et Hieronimus Natalis (ou Nadal) 

publiŽs par son gendre, Jan I Moretus et son fils Balthasar, au dŽbut du XVIIe si•cle, font 

lÕobjet du premier chapitre.  

Eu Žgard ˆ lÕimpossibilitŽ dans le cadre dÕune th•se de doctorat de dŽpouiller 

lÕensemble des archives disponibles Ñ plusieurs milliers de pages Ñ il a fallu effectuer 
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plusieurs sondages de cinq annŽes consŽcutives ˆ diffŽrentes pŽriodes. Les chapitres suivants 

analysent dÕune part les ventes rŽalisŽes directement ˆ lÕofficine de 1566 ˆ 1570, dÕautre part, 

les transactions finalisŽes dans le cadre des foires du livre de Francfort de 1586 ˆ 1590. 

LÕindication frŽquente des noms des acheteurs et des libraires permet dÕŽtablir une gŽographie 

du premier cercle de vente. Nous procŽdons de m•me dans les deux derniers chapitres, 

consacrŽs aux ventes locales et internationales, plus surprenantes, ˆ Anvers et ˆ Francfort, des 

livres dÕembl•mes jŽsuites imprimŽs par les Moretus de 1606 ˆ 1610. 
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Introduction de la premi•re partie. 

 

DiffŽrentes bibliographies consacrŽes aux livres dÕembl•mes ont ŽtŽ publiŽes d•s le 

XIXe si•cle. Indispensables, elles ne sont toutefois pas utilisables pour trois raisons : ou elles 

ne sont consacrŽes quÕˆ un seul auteur49 ; ou elles ne concernent quÕune zone gŽographique 

restreinte50 ; ou bien, lorsquÕelles embrassent lÕensemble de la production imprimŽe, elles 

juxtaposent illustrations et textes pour exprimer un message51, ce qui explique la prŽsence, ˆ 

c™tŽ des livres dÕembl•mes, de livres de devises, de livres hiŽroglyphiques, dÕiconologies, de 

livres de fables et de grandes mythographies.52  

D•s le dŽbut de cette recherche, il est donc apparu indispensable de constituer un 

corpus ne contenant que des livres dÕembl•mes imprimŽs, du premier livret dÕAlciat en 1531 

au milieu du XVIIIe si•cle. Le terminus ad quem est plus problŽmatique mais le choix de ne 

pas prendre en compte les livres dÕembl•mes imprimŽs apr•s 1750 nÕest pas arbitraire: dÕune 

part, ˆ partir des premi•res annŽes du XVIIe si•cle, les Žditions princeps sont de plus en plus 

rares (la derni•re du corpus est de 1743) et, dÕautre part, seuls deux titres sont apparus apr•s 

cette date au cours de notre recherche informatique dans les diffŽrents catalogues de 

biblioth•ques, base de notre mŽthodologie pour constituer le corpus. 

 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 

 

!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!
49 Henry Green, Andrea Alciati and his book of emblems : a Biographical and Bibliographical Study, Londres, 
1872 ; George Duplessis, Les livres ˆ Gravures du XVIe si•cle. Les embl•mes dÕAlciat, Paris, 1884. 
50 Landwehr, John. Dutch Emblem Books : A Bibliography, Utrecht, 1962 ; Emblem Books in the Low Countries, 
1554Ñ1949 : A Bibliography. Utrecht, 1970 ; German Emblem Books, 1531-1888: A Bibliography, Utrecht, 
1972 ; French, Italian, Spanish, and Portuguese Books of Devices and Emblems, 1534-1827: A Bibliography. 
Utrecht, 1976 ; Emblem and Fable Books Printed in the Low Countries, 1542-1813: A Bibliography. Utrecht, 
1988 ; Alison Adams, Stephen Rawles, Alison M. Saunders (Žds.), A Bibliography of French Emblem Books of 
the Sixteenth and Seventeenth Centuries, Vol. 1, A-K, Gen•ve 1999 et Alison ADAMS, Stephen RAWLES, 
Alison M. SAUNDERS (Žds.), A Bibliography of French Emblem Books, Vol. 2, L-Z, Gen•ve, 2002. 
51 Mario Praz, Bibliography of Emblem Books/ In Studies in Seventeenth-Century Imagery, 2nd ed., Rome, 1964. 
La premi•re Ždition porte la date de 1939. 
52 CÕest le cas de la bibliographie de Mario Praz, par exemple. Op. Cit. 
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Chapitre 1 
Le corpus 

 
1.! Le matŽriau 

 
RŽpertorier lÕintŽgralitŽ de la production du livre dÕembl•me rel•ve de lÕimpossible 

exploit. LÕobjectif est dÕen approcher autant que faire se peut, et de dresser un catalogue le 

plus exhaustif possible qui permettre de suivre le marchŽ de ces livres et son Žvolution. Pour 

ce faire, additionner lÕensemble des ressources des plus grandes biblioth•ques europŽennes et 

amŽricaine permet dÕŽlaborer un corpus significatif, ˆ partir des collections existantes. Les 

catalogues informatiques ont grandement facilitŽ cette enqu•te. Un sondage systŽmatique a 

ainsi ŽtŽ rŽalisŽ sur la base des fonds de la Biblioth•que Nationale de France (Paris), de la 

British Library (Londres), de la Biblioth•que Royale de Belgique (Bruxelles), de la 

Biblioth•que du Congr•s (Washington), de la Biblioth•que Vaticane (Rome), de la 

Biblioth•que Universitaire dÕUtrecht, de lÕHerzog August Bibliothek (WolfenbŸttel), de la 

Bayerische Staatsbibliothek (Munich) et de la Biblioth•que nationale de Madrid.  

Les mots clefs utilisŽs, Ç emblematum È, Ç emblemata È, Ç embl•me(s) È, 

Ç emblesme(s) È, Ç emblemas È, Ç emblem(s) È, Ç sinne-bilden È et Ç sinne-poppen È ont 

permis de dresser une liste de six cent vingt-trois livres dÕembl•mes. Un premier croisement 

avec lÕensemble des bibliographies que nous venons dÕŽvoquer a permis de retirer quelques 

livres de devises ou hiŽroglyphiques glissŽs dans cette liste. En dŽpit de lÕabsence, dans nos 

crit•res de recherche, du mot Ç imprese È Ñ qui en italien dŽsigne essentiellement les devises 

mais peut aussi signifier au XVIe si•cle Ç insignes È Ñ les traductions italiennes des 

embl•mes dÕAlciat, par exemple, sont bien rŽpertoriŽes. Quelques th•ses et controverses quÕil 

a fallu isoler se sont insŽrŽes dans les premiers rŽsultats et en cas de contradictions entre 

certaines donnŽes qui concernent essentiellement des diffŽrences de format, les vŽrifications 

ont ŽtŽ rŽalisŽes sur consultation des originaux, principalement ˆ la biblioth•que de lÕArsenal 

ˆ Paris (BnF). Le rŽfŽrencement bibliographique effectuŽ par les bibliothŽcaires lors de la 

constitution des catalogues distingue gŽnŽralement les livres dÕembl•mes des livres illustrant 

les grandes entrŽes royales, les funŽrailles des hommes dÕŽtats ou f•tes princi•res dont une 

partie du titre peut contenir le mot Ç embl•mes È. Les rares titres relevant de cette derni•re 

catŽgorie ont ŽtŽ ŽcartŽs du corpus final et il est intŽressant de signaler que les ouvrages 

thŽoriques sur les livres dÕembl•mes Ñ ˆ lÕexemple de ceux Žcrits au XVIIe si•cle par 
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Claude-Fran•ois MŽnestrier Ñ sont gŽnŽralement absents des rŽsultats bruts.53 Enfin, il a 

fallu identifier les entrŽes identiques mais cataloguŽes avec des nuances dans les titres, les 

annŽes et les imprimeurs afin dÕŽviter des doublons ou les suppressions abusives lorsquÕune 

entrŽe semble identique alors que les textes traduits en diffŽrentes langues tŽmoignent dÕun 

assemblage polyglotte diffŽrent.    

Le corpus prend en compte les Ç Žmissions È et non les seules Ç Žditions È dont nous 

empruntons les dŽfinitions ˆ Jean-Fran•ois Gilmont. Une Ždition, prŽcise-t-il, est un 

Ç ensemble des exemplaires produits ˆ partir dÕune composition typographique restŽe 

substantiellement inchangŽe È.54 Une Žmission sÕentend comme Ç un sous-ensemble dÕune 

Ždition qui se distingue par une diffŽrence voulue et affichŽe sur la page de titre È, cette 

modification pouvant concerner aussi bien un nom dÕŽditeur, une date, quÕune imposition 

dÕune m•me page au format in-octavo et in-quarto.55 Par exemple lorsque Christophe Plantin 

choisit dÕimprimer les embl•mes dÕAlciat accompagnŽs des commentaires de Claude 

Mignault en 1573 Ñ et non plus ceux de Stockammer dont il imprime rŽguli•rement de 

nouvelles Žmissions depuis 1564 Ñ il sÕagit dÕune nouvelle Ždition. Lorsque lÕimprimeur 

anversois dŽcide de mettre sous presses ces m•mes embl•mes en passant du format in-octavo 

au format, nous sommes en prŽsence dÕune nouvelle Žmission.56  

 
2.! Les Tableaux 

 
Le corpus, sur lequel sont ŽlaborŽs les tableaux et graphiques, est publiŽ dans lÕannexe 

de cette th•se. Les titres y sont numŽrotŽs afin de faciliter les repŽrages. Afin dÕŽviter de trop 

nombreuses notes bibliographiques en bas de page, nous avons numŽrotŽ chacune des 

Žmissions des livres dÕembl•mes ˆ partir de lÕannexe n¡2, la plus sollicitŽe dans notre Žtude. 

La mention CPS (pour corpus) et le numŽro associŽ renvoient donc au tableau n¡2 pour un 

repŽrage selon lÕordre numŽrique et sont repris dans le tableau chronologique n¡1.  

Deux classements ont ŽtŽ retenus : 

1/ LÕordre chronologique dans le tableau n¡1. Il ne pose pas de probl•mes 

mŽthodologiques. 

2/ Un classement par zones linguistiques dans le tableau n¡2. Il nous est apparu comme 

Žtant le plus cohŽrant pour reprŽsenter une Europe m•lant espaces linguistiques et culturels. 
!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!
53 En dehors de la Biblioth•que nationale de France. 
54 Jean-Fran•ois Gilmont, Le Livre et ses secrets, Gen•ve, 2003, p. 111. 
55 Ibid., p.111. 
56 On rencontre souvent la notion de Ç tirage È pour designer Ç chaque sous ensemble dÕune Ždition imprimŽe ˆ 
des dates diffŽrentes È. Cependant Jean-Fran•ois Gilmont insiste bien sur lÕutilisation anachronique du mot avant 
la fin du XVIIIe si•cle. Jean-Fran•ois Gilmont, Le Livre et ses secrets, op. cit., p.111.  
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En effet, pour qualifier ces zones, lÕadjectif Ç linguistique È nous a semblŽ plus pertinent que 

celui de Ç culturelle È pour prendre en compte le morcellement des territoires au sein de 

lÕEmpire et en Italie. Dans lÕEmpire, par exemple, les enclaves protestantes en zones 

catholiques ou inversement, ne tŽmoignent pas nŽcessairement dÕune m•me culture. Ainsi les 

villes de B‰le, Zurich, et Strasbourg ville libre de lÕEmpire jusquÕen 1681, entrent-elles dans 

les statistiques de la zone linguistique allemande. Les livres dÕembl•mes fabriquŽs ˆ Metz, 

occupŽe par la France ˆ partir de 1552, sÕint•grent dans les statistiques de la zone linguistique 

fran•aise m•me si Žconomiquement la ville lorraine reste tournŽe vers lÕEmpire en raison de 

sa situation gŽographique (on y parle fran•ais). Les Žditions imprimŽes ˆ Gen•ve font-elles 

aussi parties de la zone linguistique fran•aise. A lÕintŽrieur de chaque zone, les villes 

apparaissent selon un ordre alphabŽtique. Pour chaque lieu de production, les livres 

dÕembl•mes apparaissent chronologiquement. 

 
3.! Les rubriques 

 
 Pour chaque titre collectŽ, les donnŽes ont ŽtŽ classŽes selon les crit•res suivants : le 

nom de lÕauteur, le titre du livre, lÕannŽe et le lieu dÕimpression, le nom de lÕŽditeur et/ou de 

lÕimprimeur, le format du livre, le nombre de pages, le nombre dÕembl•mes, le nom des 

illustrateurs lorsque celui-ci est connu et la langue de lÕimpression. 

 

Titres des livres et noms des auteurs apparaissant dans le corpus : 

Les titres des livres dÕembl•mes apparaissent tels quÕils ont ŽtŽ rŽfŽrencŽs dans les 

diffŽrents catalogues consultŽs. Nous avons conservŽ les titres longs lorsque ceux-ci ont ŽtŽ 

choisis par les bibliothŽcaires et inversement les titres courts. Nous avons procŽdŽ de m•me 

pour les auteurs dont les noms peuvent appara”tre sous leur forme latinisŽe ou non. 

 

Adresse dÕimpression : 

 Comme prŽcŽdemment ŽvoquŽ, la rubrique Ç ville È du corpus maintient aussi les 

formes latines apparaissant telles quelles dans les rubriques des diffŽrentes biblioth•ques.   

 

ƒditeurs : 

LÕinitiative Žditoriale de mettre sous presse un livre dÕembl•mes et dÕinvestir une 

somme dÕargent importante est souvent le fruit dÕune collaboration entre plusieurs 

intervenants. LÕŽditeur peut •tre lÕauteur lui-m•me qui finance alors lÕimpression de son 

ouvrage ou lÕimprimeur (qui peut aussi •tre libraire et vice-versa), le libraire et parfois le 
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graveur. La plupart des notices des biblioth•ques consultŽes se fondant sur les indications 

mentionnŽes dans les frontispices ou dans les colophons, nous les avons conservŽs telles 

quÕenregistrŽes. 

 
Le format : 

 Les formats sont indiquŽs sous leurs formes abrŽgŽes : f¡ pour in-folio ; 4¡ pour in-

quarto ; 8¡ pour in-octavo ; 12¡ pour in-duodecimo ; 16¡ pour in-sextodecimo, 24¡ pour in-

vicesimo-quarto. 

 

Autres rubriques : 

La connaissance du nom des traducteurs et des illustrateurs est souvent absente de la 

page de titre ou du colophon ce qui explique le frŽquent manque de donnŽes de ces rubriques. 

LÕabsence dÕillustration dans un livre dÕembl•mes est mentionnŽe dans la rubrique Ç nombre 

dÕembl•mes È sous lÕintitulŽ Ç sans illustration È.  

 
4.! Premiers rŽsultats bruts 

 

Une premi•re lecture rapide livre les rŽsultats suivants : le corpus contient 623 

Žmissions de livres dÕembl•mes pour 226 titres. 179 auteurs ont ŽtŽ identifiŽs pour 8 

inconnus. 265 imprimeurs ou Žditeurs identifiŽs (pour 30 inconnus) ont fabriquŽ des livres 

dÕembl•mes dans 70 villes et 8 zones linguistiques diffŽrentes. Quelques remarques 

sÕimposent : 

 

4.1.! Un succ•s qui repose sur quelques titres 

 

Sur les 226 titres rŽfŽrencŽs dans le corpus 58 % (soit 130 recueils) nÕapparaissent quÕune 

fois dans le corpus et 19 % (soit 42 livres) nÕont fait lÕobjet que dÕune seule nouvelle 

Žmission. Le succ•s du commerce des livres dÕembl•mes sÕappuie en partie sur les 23 % 

restant et seuls vingt titres de livres dÕembl•mes dŽpassent les cinq rŽimpressions (nouvelles 

Žditions, changement de format, traductions vernaculaires). Le graphique n¡1, page suivante 

ne rŽpertorie que les cinquante livres dÕembl•mes les plus reprŽsentŽs dans le corpus. Il 

permet de constater quÕun livre totalise ˆ lui seul 14, 29 % des 623 livres du corpus. Il sÕagit 

logiquement des Embl•mes dÕAlciat dont lÕinterrogation des bases de donnŽes a permis de 

rŽpertorier 89 Žmissions depuis la premi•re impression ˆ Augsbourg en 1531 et la derni•re, en 
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1715, sortie des presses anversoises, soit 70% des cent vingt-six Žditions distinctes 

rŽfŽrencŽes par Duplessis en 1884.57 Comme le montre clairement le graphique n¡1, il sÕagit 

dÕun cas unique et particulier de la production de livres dÕembl•mes.  

En effet, lÕauteur qui arrive en seconde position, Camerarius, ne reprŽsente quant ˆ lui que 

3,5 % de la totalitŽ du corpus pour 22 Žmissions. Lorsque lÕon regarde dans le dŽtail les vingt 

livres dÕembl•mes ayant la plus large diffusion commerciale en prenant comme crit•re 

lÕimportance des nouveaux tirages pour un m•me titre, trois types de recueils emblŽmatiques 

se dŽgagent. Cette liste se dŽcompose de la mani•re suivante :  

Ñ 11 titres concernent des livres dÕembl•mes profanes ou littŽraires, parmi lesquels, les 

livres dÕembl•mes de Camerarius, Junius, Sambucus, Haecht, Zincgref, Aneau, Cats et La 

Perri•re qui se rŽclament tous dÕAlciat dans leurs diffŽrentes prŽfaces ou dŽdicaces ;  

Ñ 6 des livres dÕembl•mes sacrŽs avec dans le camp de la Contre-RŽforme les Ïuvres 

majeures de Hugo, Engelgrave et Drexel et pour le camp de la RŽformation, Montenay, 

Cramer et B•ze qui diffusent tous un contenu ˆ caract•re religieux ;  

Ñ 3 des embl•mes dÕAmour profanes ou divins dont les plus cŽl•bres reprŽsentants sont 

Heinsius, Van Veen et Ayres qui mettent en sc•ne des angelots et diffusent une morale, soit 

la•que, soit confessionnelle.  

 

4.2.! Un succ•s europŽen 

 

La dimension europŽenne de la vogue du livre dÕembl•mes est soulignŽe par le nombre 

des centres de production. La carte n¡1, page suivante, permet de constater quÕun nombre 

important de livres dÕembl•mes provient de lÕEurope du Nord. En effet la zone linguistique 

allemande est reprŽsentŽe par 30 centres de production, les Pays-Bas par 15 centres (4 aux 

Pays-Bas mŽridionaux, 11 aux Pays-Bas septentrionaux). Les zones linguistiques fran•aise et 

italienne sont reprŽsentŽes par 7 centres, la zone linguistique espagnole 8 et la zone anglaise 

2. 

!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!
57 Mais la moitiŽ des 179 Žditions rŽfŽrencŽes par Henry Green jusquÕen 1872, dont il faut signaler la volontŽ de 
rŽfŽrencer toutes les Žditions rŽelles ou prŽsumŽe. Henry Green, Andrea Alciati and his book of emblems, op. 
cit. ; Pour Duplessis voir, Les embl•mes dÕAlciat, Paris, 1884. 
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Carte 1 

 
Pour mieux comprendre ces phŽnom•nes, nous allons dans un premier temps, nous attacher ˆ 

dŽcrire, sans les interprŽter, les donnŽes chronologiques depuis le premier livre dÕembl•mes 

en 1531 jusquÕau milieu du XVIIIe si•cle, pour chaque Zone, en prenant en compte 

lÕensemble de la production. Indissociable de la chronologie, la gŽographie peut nous 

permettre, dans un second temps, dÕaffiner ces premi•res informations et dÕanalyser le 

commerce des livres dÕembl•mes.   



!

0,
00

%

2,
00

%

4,
00

%

6,
00

%

8,
00

%

10
,0

0%

12
,0

0%

14
,0

0%

16
,0

0%

Le
s 

ci
nq

ua
nt

e 
tit

re
s 

le
s 

pl
us

 re
pr

Žs
en

tŽ
s 

da
ns

 le
 

co
rp

us
en

tr
e 

15
31

 e
t 1

75
0 

en
 p

ou
rc

en
ta

ge

 Graphique 1 



!

Chapitre II  
Le livre dÕembl•mes au fil des ans 

 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 La premi•re question que pose le commerce du livre dÕembl•mes sur une pŽriode aussi 

longue est celle des diffŽrentes phases de son dŽveloppement. Nous lÕavons signalŽ, le 

dynamisme commercial du marchŽ du livre dÕembl•mes sÕappuie essentiellement sur la mise 

sous presse de nouvelles Žmissions ou des traductions dÕÏuvres ayant dŽjˆ fait leurs preuves 

aupr•s dÕune client•le friande de ce genre dÕouvrages et qui reprŽsente la part importante de 

67 % de la totalitŽ des titres rŽfŽrencŽs dans le corpus.  

 Nous avons choisi de dŽcouper les deux cent dix-neuf annŽes que couvre notre 

corpus en cinq pŽriodes de cinquante annŽes, sauf pour la premi•re limitŽe uniquement aux 

annŽes 1531 ˆ 1550. Il sÕagit dÕun choix factuel et neutre. Les rŽsultats dŽcoulant de ce 

dŽcoupage arbitraire doivent •tre mis en parall•le avec le graphiques chronologiques 1 

(annexe 3) qui dŽtaille et totalise par annŽe et par pays la production globale des livres 

dÕembl•mes.  

 

1.! La chronologie des livres dÕembl•mes 

 1. Profil gŽnŽral de deux si•cles 

 

Si nous posons dÕabord un regard global sur notre liste, hormis deux Žditions, toutes les autres 

Žditions recensŽes sont datŽes. La chronologie des Žditions est donc reprŽsentative de 

lÕensemble. Ce premier graphique permet de constater que 63 % de la production (391 

Žmissions) sont fabriquŽs entre 1600 et 1700, contre 28% pour le XVIe si•cle (170 Žmissions) 

et 9% pour la premi•re moitiŽ du XVIIIe si•cle (54 Žmissions). 
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RŽpartition des la production totale des livres d'embl•mes selon le 
corpus

 
Graphique 2 

La vogue du livre dÕembl•mes est un phŽnom•ne qui prend toute son ampleur au XVIIe 

si•cle, et non au XVIe si•cle qui voit la naissance de ce genre littŽraire. Dans le dŽtail, la 

courbe de croissance globale (graphique n¡3), indique que la pŽriode la plus faste pour les 

livres dÕembl•mes est la premi•re moitiŽ du XVIIe si•cle avec 227 Žmissions soit un total de 

36% de la production rŽfŽrencŽe, suivie de la seconde moitiŽ du XVIIe si•cle qui, avec 165 

Žmissions, reprŽsente un total de 27 %. Le marchŽ du livre dÕembl•mes progresse 

significativement ˆ partir de la seconde moitiŽ du XVIe si•cle passant de 41 Žmissions pour 

les annŽes 1531-1550, ˆ 129 (21 % de la production). Les 7% de la premi•re pŽriode 

sÕexpliquent par une durŽe beaucoup plus courte (19 annŽes pour 41 titres) tandis que les 9 % 

de la premi•re moitiŽ du XVIIIe si•cle, couvrent cinquante annŽes. D•s lÕorigine, le marchŽ 

des livres dÕembl•mes est en constante augmentation avant de dŽcliner progressivement ˆ 

partir des annŽes 1650. 
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Graphique 3 

Le graphique n¡3 dŽtaille par annŽe la croissance globale des livres dÕembl•mes. Pour mieux 

le comprendre et lÕapprŽcier, il faut le dŽcomposer. Sur les 219 annŽes que couvrent notre 

pŽriode, notre liste ne mentionne aucune Ždition pour 13 annŽes au XVIe si•cle, 8 annŽes 

seulement pour le XVIIe si•cle et 15 annŽes pour le XVIIIe si•cle. 
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